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Pique-nique 2005 
(quelques photos) 

Pour voir tous les autres photos, visitez le site Web du club au : 
www.bouvierflandres-quebec.com





Réservez tôt ! 
TEST D’INSTINCT 
     Le test d’instinct fut un si grand succès à l’automne 2005 que nous avons convenu de le renouveler cette année. Si vous n’avez pas pu y assister la der-nière fois, ne manquez pas votre chance cette année! C’est si im-pressionnant de voir l’éveil de nos « patates » à la simple vue des moutons. Même sans expé-rience antécédente, la plupart de nos toutous nous font une dé-monstration, parfois farfelue, de 
ce qu’est un vrai chien. C’est 
aussi une merveilleuse occasion 

de discuter Bouvier tout en faisant un pique-nique. Surtout n’oubliez pas votre caméra, c’est une expé-rience qui mérite d’être enregistrée. 
 À VOS CALENDRIERS ! 
     Le 27 mai 2007, notez-le!L’activité se tiendra, tout comme avant, dans la ville l’Orignal, en Ontario. Nous serons accueillis par notre généreuse hôte et instructeur, Nathalie Labelle. 

Vous aurez besoin d’une chaise, d’un luch et prévoyez un para-pluie, juste au cas!  
 
       Comment s’inscrire ? Rien de plus simple. Vous n’avez qu’à composer le 819-687-9029 pour parler à France Perreault, directrice des activités.     Préparez-vous à  être surpris! 

Une question d’instinct  

         Zach         Zach         Zach         Zach 
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     J’aimerais bien faire une belle 
histoire romancée, mais ça s’est 
passé rapidement, tellement 
rapidement. C’était le 21 sep-
tembre 2005, Zach avait à peine 
six mois. Ça faisait à peu près 
une heure qu’on voulait faire 
entrer une vache dans la 
grange: elle avait vêlé au champ 
durant la nuit et ne voulait pas 
abandonner son petit. On était 
sur le point de tout laisser tom-
ber, quand j’ai  pensé  à  Zach. Il 
avait  observé toutes nos acro-
baties, juché sur la terrasse de 
la maison. C’est alors que l’idée 
me passa par la tête. Pourquoi  
pas?  Je me suis dit « j’ai rien à 
perdre ». Sauf un bon bain, 
parce  que le terrain était très 
boueux (vraiment dégueulasse).  
Je lui ai  lancé  un cri  pour qu’il 

vienne nous rejoindre. Ça pas 
été long! Il a carrément sauté en 
bas de la terrasse et en moins 
de deux, il était avec nous. Ja-
mais eu à lui dire quoi que ce 
soit: Il passe derrière la va-
che, un tours vers la 
droite puis un tours 
vers la gauche et la 
vache prenait la 
direction de la 
grange. Elle est 
entré d’elle 
même, suivie de 
Zach, qui en 
passant n’a pas 
eu besoin de 
bain : il a fait ça 
tout propre-
ment.  

J’étais surpris, 
mais telle-
ment  
fier! 

Merci a Gilles Lanthier pour ce témoignage, qu’on voit sur la photo avec Zach 



Pour ceux d’entre vous qui n’ont pu être avec nous au pique-nique 

en août dernier, Manon Bonneau a bien voulu nous donner 

l’information qui suit sur sa recherche sur la vaccination canine. 

SSÉÉAANNCCEE DD’’IINNFFOORRMMAATTIIOONN
SSUURR

LLAA VVAACCCCIINNAATTIIOONN CCAANNIINNEE

Club du bouvier des Flandres du Québec 

21 août 2005 
Blainville

par Manon Bonneau 
( www.viandeachien.com ) 

Manon Bonneau s’intéresse à la santé des chiens et des chats depuis cinq ans, soit au moment 
où son bouvier bernois a développé des problèmes de croissance.  Elle a donc fait diverses 
recherches sur les besoins nutritifs des chiens/chats et s’est intéressée de plus près à la 
vaccination.

Notant un manque d’information en français sur ces sujets, elle a donc publié un livre (Viande 
à chien!) afin de rendre ces données accessibles au public francophone.  Elle collabore 
régulièrement avec le magazine « Passionnément chien » dans lequel elle écrit des articles 
traitant particulièrement de la vaccination.

La séance d’information du 21 août 2005 fait suite à un séminaire auquel elle a assisté en 
mars 2005 à Windsor Locks, Connecticut, séminaire donné par le Dr. Ronald D. Schultz, 
professeur et titulaire du département des sciences patho-biologiques de l’École de médecine 
vétérinaire de l’Université de Wisconsin-Madison (Massachusetts, États-Unis).   Dr. Schultz 
possède plus de 40 années d’expérience dans le domaine de l’immunité.  Il a publié de 
nombreuses études scientifiques sur la vaccination canine et féline et la durée d’immunité 
des vaccins. 

Lorsque questionnés sur la vaccination annuelle de leur compagnon canin, certains 
participants confirment qu’ils vaccinent chaque année, et ce, sous les recommandations de 
leur vétérinaire.  D’autres ont cessé de le faire, comme par exemple lorsqu’un animal a eu un 
choc anaphylactique et qu’il a développé par la suite des allergies.
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Méli-mélo de conseils sur la santé des animaux 

L’hygiène dentaire. Une hygiène dentaire appropriée est nécessaire pour prévenir la 
maladie parodontale. Une mauvaise odeur ne devrait pas émaner de la gueule d’un 
chien ou d’un chat en santé et on devrait y trouver des dents blanches, égales et en 
santé logées dans des gencives roses et brillantes!

L’exercice. L’exercice aide votre animal à conserver un poids santé, favorise la 
flexibilité des muscles et des articulations, augmente l’énergie et aide votre animal à 
bien se sentir dans sa peau.

Une bonne alimentation. Une bonne nutrition est essentielle pour le maintien 
quotidien de la santé des chiens et des chats et elle s’avère tout aussi importante pour 
la gestion de nombreuses maladies.

La toilette. Une toilette régulière est importante pour les animaux de compagnie — 
elle améliore leur apparence physique, aide à prévenir les maladies et contribue à leur 
bien-être général.

La période des fêtes. L’activité de la période des fêtes peut être stressante, voire 
dangereuse pour les animaux de compagnie. Ils rencontrent des étrangers et sont 
entourés de lumières étincelantes, de pétards, de gâteries au chocolat potentiellement 
toxiques et de restes de table riches en gras. Les arbres de Noël, avec leurs aiguilles 
pointues, les guirlandes brillantes et les petites décorations pouvant être ingérées sont 
particulièrement dangereuses.

L’identification. Si votre animal de compagnie se perd, il est plus probable qu’il vous 
sera retourné s’il est bien identifié. Plusieurs méthodes efficaces d’identification sont à 
votre disposition, dont les puces d’identification, le tatouage et les plaques d’identité 
personnalisées pour chiens et chats.

Les douleurs articulaires. Au fur et à mesure qu’ils avancent en âge, les animaux de 
compagnie commencent à ressentir certaines douleurs. Un problème communément 
associé à l’âge est l’arthrite, une affection causant l’inflammation des articulations. Un 
des premiers signes de l’arthrite est la réticence de l’animal à monter et à descendre les 
escaliers en courant et à sauter.

Les enfants. On doit enseigner aux enfants comment bien manipuler des animaux. Les 
enfants devraient participer aux soins, à l’alimentation, à la toilette et au dressage de 
leurs animaux. Soulignons que pour l’interaction enfant-animal, il n’y a rien de mieux 
que la surveillance parentale! 

L’immatriculation et l’enregistrement. Les règlements municipaux exigent que les 
chiens (et parfois les chats) soient immatriculés et enregistrés. L’immatriculation de 
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L’agressivité chez les chiens peut être dangereuse si 
elle n’est pas traitée

Les comportements agressifs comme le grondement et les morsures 
peuvent se manifester dans toutes les races, qu’il s’agisse d’un 
Cocker (Épagneuls), de Pitbulls, voire de Caniches. Il est 

extrêmement difficile de corriger un comportement agressif, et il faut y 
mettre des efforts et de la patience. Il faut d’abord déterminer si le 
comportement agressif est causé par la peur ou s’il est lié à son tempérament 
naturellement dominant, car le traitement sera différent selon la cause. 
Tenter de résoudre le problème sans l’aide d’un vétérinaire est, au mieux, 
difficile.

L’agression liée à la dominance (ou hiérarchique) est courante. Le chien qui 
manifeste ce type de dominance tend à fixer du regard un autre animal en 
gardant les oreilles droites et portées vers l’avant. Il se tient la tête haute et 
adopte une posture rigide avec sa queue haute ou à l’horizontale. Ce langage 
corporel tranche avec celui d’un chien soumis, qui tend à éviter le contact 
visuel, à baisser la tête et la queue, à coucher les oreilles et à adopter une 
posture accroupie.

Les problèmes surviennent généralement quand les humains décodent mal les 
signes de dominance chez le chien. Ainsi, il peut arriver qu’en signe d’affection 
et sans mauvaise intention, un enfant dévisage intensément son chien. Ce 
dernier interprétera cette attitude comme un signe de dominance ou 
d’agression de la part de l’enfant et il pourra réagir en devenant agressif et en 
mordant.

L’agression hiérarchique peut se produire chez des sujets de n’importe quelle 
race, des deux sexes et à tout âge. Toutefois, ce sont surtout les mâles non 
castrés pour qui on consulte le plus souvent et davantage les chiens de race 
pure que les croisés.

La correction de l’agression hiérarchique est difficile, non seulement pour le 
propriétaire moyen, mais aussi pour les dresseurs professionnels. Un 
vétérinaire peut vous aider à entreprendre un programme de correction ou 
vous aiguiller vers un spécialiste du comportement.

Pour réussir à corriger le problème d’agressivité, on doit :
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suppléments alimentaires, comme les acides gras oméga, peuvent aider à réduire la 
mue, si cette dernière est attribuable à une carence en acides gras.

Le brossage quotidien est bénéfique pour le poil et il permet de recueillir les poils avant 
qu’ils le tombent. Du point de vue de l’entretien ménager, il est préférable de nettoyer 
une brosse plutôt que toute la maison. 

La fréquence des bains et le type de shampooing ont aussi une influence sur la perte de 
poil. Les shampooings destinés aux humains peuvent causer une perte excessive de poil 
car ils peuvent irriter la peau des animaux. Les bains trop fréquents peuvent assécher le 
poil et causer une mue excessive. 

Le stress joue aussi un rôle dans la mue. Il est très fréquent pour les chiens et les chats 
de commencer à perdre une grande quantité de poil pendant une visite chez le 
vétérinaire. Pendant les périodes de stress, le muscle érecteur attaché au follicule pileux 
peut exercer une pression sur l’extrémité du poil et en causer la chute prématurée.

Source www.santeanimale.ca

Se préparer aux urgences : la trousse de premiers soins pour 
animaux de compagnie

Souhaitons que votre animal de compagnie n’aura jamais besoin de
traitement médical d’urgence, mais il est toutefois important pour les
propriétaires d’animaux de compagnie de se préparer à toute éventualité. 

Voici quelques façons dont vous pouvez vous préparer à des
situations d’urgence éventuelles :

1. Sachez ce qui est normal pour votre animal de compagnie et surveillez 
régulièrement sa santé pour identifier tout écart à la norme. 

2. Gardez le numéro de téléphone de votre vétérinaire et le numéro de la clinique 
d’urgence de votre localité dans un endroit facilement accessible par tous les membres 
de la famille. 

3. Assemblez une trousse de premiers soins pour animaux de compagnie qui peut être 
utilisée à la maison ou emportée en voyage. Sachez comment utiliser les éléments 
individuels.

4. Apprenez comment manipuler et transporter un animal malade ou blessé. 

5. Apprenez les faits de base concernant les affections dont peut être atteint votre 
animal de compagnie. Par exemple, si vous avez un animal de compagnie qui doit 
accoucher d’une portée à la maison, renseignez-vous au sujet des naissances normales 
par opposition aux naissances difficiles [dystocie]. 
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